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C’est aux alentours de l’année 1850 que les premières perruches ondulées sauvages furent  

mentionnées par des voyageurs qui visitaient leur pays d’origine, l’AUSTRALIE. Elles furent 

décrites comme un petit oiseau de couleur verte, très vif et vivant en bandes composées de 

nombreux sujets passant leurs journées à gazouiller dans les eucalyptus. C’est d’ailleurs cette 

facilité à chanter qui leur a donné leur nom scientifique: «  Melopsittacus undulatus »; 

( melo=chant, undulatus à cause des dessins que font les plumes sur leurs dos ). 

Les premiers sujets furent importés en Angleterre vers 1840 et les premières reproductions 

suivirent quelques années plus tard. La frénésie de l’élevage se déclencha à l’apparition des 

premières mutations et du bleu en particulier aux alentours des années 1900. Ces perruches 

mesuraient environ 17/18 centimètres. 

Dans les années qui suivirent, de nombreuses mutations firent leur apparition. Puis peu avant 

la deuxième guerre mondiale apparurent dans un élevage anglais des oiseaux d’une très 

grande taille (25 cm), que les Anglais appelèrent : longflith : grandes ailes. Ce sont ces 

oiseaux qui furent «  travaillés » et qui donnèrent la perruche dite anglaise que l’on connait de 

nos jours et dont le standard est en perpétuelle évolution. 

Jusqu’à ces dernières années, seules ces perruches « grand 

format » accaparaient toute l’attention des éleveurs et étaient 

présentées en concours sous la dénomination de «  Perruches 

Ondulées de Posture », ( POP ). A noter depuis quelques 

années l’apparition des perruches ondulées dites de couleur 

( POC ) ; ces perruches, de petite taille ( 17/18 cm) ont un 

standard spécifique et peuvent être présentées en concours. 

De son côté la perruche dite « anglaise » poursuivait son 

évolution et devint la Perruche Ondulée de Posture ( POP ),  

celle qui est la plus détenue de nos jours par les éleveurs du 

monde entier et dont nous allons parler maintenant. 

Quand on veut débuter cet élevage passionnant il faut tout de 

même se poser quelques questions avant de foncer tête 

baissée, sur:  

      1/- La génétique et le comportement des POP ?. 

      2/- Cahier d’élevage – Bagues - adhésion  à un Club ou  à  

           une Société ? 

           

     3/- Quel élevage vais-je pratiquer? en box ou en colonie ? 

     4/- Quel genre de local me faut-il ? Et de quel matériel dois-je disposer ?  

     5/- A qu’elles mutations dois-je m’intéresser pour débuter? 
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doiven
     6/- Où trouver mes premiers oiseaux ? 

     7/- L’élevage proprement dit. 

     8/- Quel régime alimentaire adopter ? 

     9/- La sélection. 

   10/- Exposition et concours 

   11/- Maladies – Parasites. 

 Ce sont là les questions les plus importantes à se poser mais comme nous le verrons dans 

cet article il y en a beaucoup d’autres aux qu’elles on ne pense pas toujours. C’est en 

pratiquant l’élevage que l’on voit surgir de nouveaux problèmes que l’on n’imaginait pas avant 

de commencer. 

A)-GÉNÉTIQUE-COMPORTEMENT :  

Il n’est pas besoin d’être un grand généticien pour mener à bien un élevage de POP, mais il 

faut surtout se méfier des articles «  super techniques » auxquels on ne comprend rien ; 

privilégier les explications  simples. Le principal est de connaître qu’elles sortes d’ hérédité 

gère telle ou telle mutation. 

On trouve trois hérédités de base chez la POP : l’hérédité dominante ( Ex.vert ), l’hérédité 

«  liée au sexe » , ( ino)  et la récessive  ( bleue) que l’on  ne va pas développer ici, mais dont 

on trouve facilement l’explication dans la littérature spécialisée et sur le net. Ceci n’est pas 

spécifique aux POP et quand on a maitrisé ça on a fait un grand pas dans cet élevage. On 

rencontre également les termes de «  phénotype » et de « génotype », rassurez-vous, rien de 

bien méchant : le phénotype est ce que l’on voit , par exemple pour un vert on peut dire que 

cet oiseau a un « phénotype vert », par contre on désigne par génotype tout ce qui est caché 

dans les gènes des oiseaux et que l’on mentionne  souvent par le terme PORTEUR ( / ) ; pour 

notre vert vu ci-dessus, s’il est porteur de bleu on le désigne par : vert / bleu. On peut dire 

que cet oiseau a des gènes qui favorise  l’ obtention d’oiseaux de couleur bleue. Toutes les 

lois de génétique que l’on connait de nos jours ont été élaborées par un moine Autrichien, G. 

MENDEL qui fit ses premières expériences sur des petits pois. 

La POP a hérité de son ancêtre son comportement grégaire, et vit très bien en groupes. Chez 

nous on peut observer ce comportement lorsque les perruches sont placées en volières 

communes. Généralement la POP est calme, est rarement agressive sauf parfois en période 

d’élevage où les femelles peuvent malmener des jeunes qui tardent à sortir du nid, les 

empêchant de pondre pour une deuxième nichée. Il arrive,  qu’un différend éclate dans un 

couple et qu’un des partenaires  soit tué, mais c’est rare. Ce comportement grégaire fait que 

les oiseaux qui vivent en groupe ( plusieurs box dans la pièce d’élevage), ont de meilleurs 

résultats qu’un couple qui vit seul. 

B)- CAHIER D’ ÉLEVAGE – BAGUES – CLUBS :  

Si l’on veut s’y reconnaitre dans son élevage, la tenue d’un cahier d’élevage est indispensable. 

Cela peut être un simple cahier que l’on rempli à la main (de grands éleveurs européens 

opèrent ainsi ), ou mieux un cahier d’élevage électronique ( on en trouve de gratuits). Avec 

ces derniers on maîtrise  plus facilement son élevage : on peut faire des  pedigrees, retrouver 

la filiation d’un individu, établir la liste des jeunes ou des couples de l’année etc. 

Un complément indispensable pour la tenue du  cahier d’élevage, ce sont les bagues ; elles 



Peuvent être normales ou de couleur. Ce sont ces dernières qui ont été adoptées par les 

éleveurs de POP depuis de nombreuses années. La couleur change tous les ans sur un cycle de 

six années. Cette année 2014 elles sont vertes, pour 2015 elles seront violettes etc. Un des  

avantages de ces bagues c’est de pouvoir distinguer les oiseaux grâce à leur couleur de 

bagues. Evidemment quand je parle de bagues ils s’agit de «  bagues officielles »,  fermées, 

délivrées par des instances reconnues tels les Clubs ou Sociétés Ornithologiques. Rien à voir 

avec les bagues, souvent ouvertes, vendues sur internet. Les bagues «  officielles » sont 

délivrées par les Sociétés, elles mêmes affiliées à des Fédérations. En France on trouve la COM 

France dont font partie l’UOF, la FFO et le CDE, chacune chapeautant un certain nombre de 

Sociétés locales. Vous pouvez vous inscrire à une de ces sociétés pour pouvoir commander des 

bagues. Pour les POP le diamètre des bagues est de 4,2 ou 4,4 m/m. 

En France on a également un CLUB POP, indépendant : l’ AFO, qui rassemble bon an mal an 

800 POP en concours ; c’est le plus important Club POP de l’hexagone. Il publie également un 

bulletin bimestriel. 

Mâle cinnamon vert à Joseph ALIX 

C)- QUEL ÉLEVAGE PRATIQUER : 

L’élevage en colonie a été très pratiqué au début du XX° siècle ; 

les élevages Blanchard de Toulouse produisaient tous les ans 

des milliers de perruches qui ont permis de vulgariser ce petit 

oiseau. Dans ce genre d’élevage, impossible de sélectionner 

puisque aucun contrôle n’est possible. 

Pour nos POP pas question d’élevage en colonie; il faut pouvoir 

connaître le « bagage génétique »  de chaque oiseau ( ensemble 

des gènes ), si l’on veut maîtriser la situation, d’où l’ élevage en 

box. 

La taille idéale pour un box est de 80 X 30 X 40 cm. Certains ont 

le nid à l’extérieur, d’autres à l’intérieur. La position des 

perchoirs doit obliger les oiseaux à voler pour aller d’un perchoir 

à l’autre (dans des box trop étroits les oiseaux ne font que 

sauter d’un perchoir à l’autre). Le nid sera de type horizontal 

avec une taille minimum de 25 X 15 X 15. Le box devra être 

équipé de mangeoires pour les graines d’un « ravier » pour la 

pâtée, d’un godet pour le sable, d’un os de seiche, d’un bloc rose pour perruches, d’une pince 

pour millet en grappes, de 2 perchoirs ( un rond et un carré)  et d’un abreuvoir.(  Sur le 

perchoir carré la femelle est plus stable au moment des accouplements ). En fond de cage 

mettre de la litière végétale (faite  avec des rafles de maïs concassées et dépoussiérées ), 

genre « qualicage » de chez Zolux. Ce produit dégage moins de poussière que le sable est 

très absorbant et facilite le nettoyage à l’aspirateur. 

  

D)- OU PRATIQUER L’ÉLEVAGE – MATÉRIEL NECÉSSAIRE : 

Pour pratiquer l’élevage en box il faut disposer d’une salle spécifique, que l’on peut chauffer 

légèrement ( 13/15° est suffisant en hiver ), et que l’on puisse éclairer pendant les jours les 

plus courts. C’est dans cette salle que seront installés les box. Une ou deux volières 

intérieures seront les bienvenues pour loger en premier les adultes en surplus, puis les jeunes 



au fur et à mesure de l’élevage. Avoir si possible, un évier pour tout ce qui est nettoyage du 

petit matériel et remplissage des abreuvoirs. Un système d’horloges sera utilisé pour 

l’éclairage et l’aération de la pièce d’élevage. Le chauffage sera assuré suivant le cas par un 

radiateur électrique à bain d’huile, un radiateur de chauffage central ou autre. Egalement 

indispensable, un hygromètre qui permet de contrôler le degré d’humidité de l’air ambiant qui 

doit se situer aux alentours de 60/70. Quand l’air de la pièce d’élevage est trop sec, les 

éclosions peuvent être difficiles. 

En France on commence en général l’élevage des POP vers septembre / octobre , ( octobre 

étant  le mois ou les bagues officielles sont distribuées par les Clubs Français, en Angleterre 

elles sont distribuées le premier janvier). Cela permet d’avoir des oiseaux ayant fini leur mue 

au moment des concours. C’est la raison pour laquelle on a besoin d’un peu de chauffage 

dans la pièce d’élevage  pour éviter en particulier le « mal de ponte ». L’éclairage est réglé de 

telle façon que les oiseaux ne restent dans le noir que de 22 H à 06 H du matin, soit pendant 

10 heures; le reste de la journée l’éclairage se règle suivant la lumière naturelle, mais ne 

reste pas allumé  en permanence. Certains équipent leurs salle d’élevage d’un « ioniseur » qui 

alourdit les molécules de poussières par l’émission d’ ions négatifs , les précipitent au sol, 

d’où un air plus sain pour les perruches et pour nous en même temps.  

  E)– AVEC QU’ ELLES MUTATIONS COMMENCER ?:  

Cellules, chromosomes, gènes, tout ce petit monde de l’infiniment petit nous donnent un  

grand nombre de combinaisons et donc un grand nombre de variétés de POP plus ou moins 

faciles à «  travailler ». 

La personne qui débute n’a par définition, pas d’oiseaux : elle doit donc investir dès la 

première année. Il faut acquérir des sujets dans les couleurs « de base » : du vert, gris-vert, 

gris, bleu en normal, opaline et cinnamon. Eviter pour l’instant les mutations genre dilué, 

huppé etc. ces dernières entreront dans l’élevage lorsque le cheptel de bons  oiseaux « de 

travail » aura augmenté en nombre et en qualité. 

Mâle lutino 
Mâle pie danois  Mâle huppé vert 



 F)- OÛ TROUVER MES PREMIERS OISEAUX ? : 

Evitez autant que possible l’achat en animalerie car les oiseaux ne sont pas identifiables 

(souvent non bagués), donc pas de garantie sur l’âge qui ne peut qu’être estimé ni sur 

l’origine qui est souvent étrangère. Se renseigner, et chercher dans sa région un ou deux 

éleveurs connus, par là j’entends «  qui participent à des concours » locaux ou autres. 

L’éleveur qui ne participe jamais aux concours est plutôt à classer dans la rubrique 

«  marchands » car pourquoi élever des oiseaux si on ne les montre jamais en concours ?. 

Après un premier contact ces éleveurs seront contents de vous recevoir et de vous donner des 

conseils pour mener à bien votre élevage. Ils vous feront visiter leurs installations, ce qui 

pourra vous donner des idées pour les vôtres. Ces éleveurs ont déjà leur souche, aussi vous 

n’avez pas intérêt à acheter des oiseaux à un trop grand nombre d’éleveurs ( dilution de la 

souche). L’idéal est de bâtir sa propre souche à partir de 2 voir 3 élevages de base. 

G)- L’ ÉLEVAGE :  

Quelques temps avant d’accoupler, la nourriture est améliorée pour préparer les femelles en 

particulier, qui auront un gros travail à accomplir dans les 3 / 4  mois qui vont suivre : ponte, 

couvaison, élevage des jeunes, en sachant que l’élevage d’une nichée dure deux mois entre la 

ponte du premier œuf et la sortie du nid des jeunes. Se  limiter si possible à deux nichées 

annuelles pour une femelle si l’on veut qu’elle reproduise l’année suivante ; s’il y a eut des 

incidents dans les deux premières couvées on peut en tenter une troisième si le couple est 

bon. 

N’accoupler que des oiseaux prêts pour l’élevage, âgés de 10/12 mois minimum. Quand ils 

sont prêts  les mâles sont nerveux, tapent du bec sur les barreaux et leur cire est bleu 

brillant ; les femelles cherchent à entrer dans le nid et leur cire est marron foncé. Au bout de 

24/48 heures ouvrir le nid ; si la femelle est prête elle y rentre presque aussitôt. 

Au bout de 10/12 jours le premier œuf est pondu ; une ponte peut aller de 4/5 à 7/8 œufs, 

voir plus. Les œufs sont pondus tous les deux jours et l’incubation qui démarre généralement 

dès le premier œuf est de 18 jours. C’est la femelle qui couve parfois accompagné du mâle ; 

ce dernier ravitaille sa femelle qui ne sort du nid que pour faire ses besoins. 

Dès la naissance du premier jeune la nourriture doit être abondante et variée. Le millet en 

grappes rouge est très bien accepté par les parents et par les jeunes à qui je donne des 

grappes au nid dès que leurs plumes commencent à pousser. C’est là qu’ils  apprennent à 

manger seuls ce qui ne peut que faciliter leur sortie du nid et leur sevrage . 

Box d’élevage pour ondulées ( 80 X 30 X 40 cm) Cage d’exposition ondulée ( fabrication anglaise) 



En fond de nid mettre de la litière genre copeaux de bois ( pour hamsters ou autres ). 

H)- NOURRITURE :  

La nourriture de base est constituée par un mélange de graines contenant 50% d’alpiste avec 

millet blanc, millet roux, millet japonais et d’autres graines en petites quantité comme du lin, 

du niger, de la millade et du  gruau d’avoine ( avoine décortiquée). 

Du millet en grappes, de la verdure, sont également appréciés et bien sûr la pâtée maison. 

Pour cette dernière, chacun a sa méthode. Si vous cherchez des idées pour cette fabrication 
cliquez sur l’adresse suivante : http://afoperruchesondulees.free.fr/patee.htm 

Cette pâtée est mélangée à un volume égal de graines  germées avant distribution. Chez moi 

c’est du blé germé. 

Les POP apprécient également la verdure, du jardin de préférence, car attention aux herbes 

polluées dans la nature, par exemple éviter les bordures de champs cultivés et les bords de 

routes. 

L’eau doit être propre et changée régulièrement. Eviter les abreuvoirs trop grands dans 

lesquels elles peuvent se baigner et polluer l’eau. Pour ma part, en grandes volières les 

abreuvoirs sont du type «  biberon » ce qui évite la pollution. En box, abreuvoirs normaux 

( fontaines) . 

I)- SÉLECTION :  

Les jeunes sortent du nid et si tout se passe bien ils restent avec leurs parents jusqu’à ce 

qu’ils mangent seuls, en général vers 40 jours. 

A ce moment là ils sont placés ensemble dans des petites volières jusqu’à l’âge de 3 / 4 mois. 

Une bonne nourriture est mise à leur disposition, le temps qu’ils fassent leur première mue. 

Dès que l’on juge qu’ils sont assez forts ils sont mis en grandes volières intérieures avec les 

adultes. C’est l’occasion de faire un premier tri : d’un côté ce que l’on gardera ou que l’on 

cèdera à des tiers pour l’élevage et de l’autre ce que l’on destinera à l’animalerie la plus 

proche. En avril / mai suivant les années, tout le monde sera mis en volières extérieures 

pendant 4/5 mois histoire de prendre quelques bonnes douches naturelles et des bains de 

soleil. Par grandes chaleurs ne pas hésiter en fin d’après midi à sortir le tuyau d’arrosage et 

de faire tomber une pluie fine sur les volières extérieures …. Succès garanti !! 

 La rentrée à l’intérieur a généralement lieu en septembre en vue de la prochaine saison 

d’élevage et de préparer les oiseaux pour les concours. 

C’est également l’été que l’on fait des prévisions d’accouplements et que l’on recherche le ou 

les oiseaux manquants chez ses fournisseurs habituels ou autres. 

J)- EXPOSITIONS ET CONCOURS :  

Avec l’automne arrive le moment des concours. Si vous êtes adhérent à une Société locale 

vous participerez certainement à son concours annuel. Puis viennent les expositions des 

Fédérations pour finir par le Championnat du Monde. 

En POP vous avez aussi la faculté de participer à des «  Baby-Show » qui sont réservés à de 

très jeunes oiseaux : deux catégories d’oiseaux, les jeunes c'est-à-dire ceux qui ont fait une 

première mue et les Bébés qui présentent encore des zébrures noires sur la tête. Le plus 

important est celui d’ Angers qui sera jugé en 2014 ( le 14 juin), par des Juges Hollandais.  Ce 

Baby-Show d’ Angers est sponsorisé par votre Fédération : la FFO. 

http://afoperruchesondulees.free.fr/patee.htm


Avant d’en arriver là il faut trier les oiseaux, les mettre en box, leur donner une nourriture pas 

trop riche ( pour  éviter l’embonpoint ) et ……… observer si tout va bien. Pour les jugements 

les plumes y compris les «  spots » comptent pour beaucoup. Grandes plumes des ailes 

( rémiges ) et de la queue ( rectrices ) doivent être au complet et les spots doivent être six : 

quatre bien apparents et les deux extrêmes à moitié cachés sous les taches auriculaires. Pour 

être certains d’avoir des oiseaux «  complets » au jour « J » des éleveurs arrachent les plumes 

de queue et les spots. Attention tout de même, compter un minimum de deux mois pour que 

les rectrices repoussent, et un peu moins pour les spots. Ne pas arracher une rectrice qui est 

en repousse car vous risquez de ne plus avoir de plume du tout. Vérifier si tous les ongles sont 

présents et également la propreté de la bague et des pattes. 

A l’aide d’un vaporisateur, il faut asperger les oiseaux pour favoriser la repousse et obtenir un 

beau plumage. Vous devez mettre de l’eau bouillante dans le vaporisateur. Les deux derniers 

jours ajoutez un peu de shampoing bébé dans l’eau afin de donner un peu de brillant au 

plumage. 

Les POP sont présentées en concours dans des cages d’exposition spécifiques dites «  cages 

ondulées ». Les dimensions sont de 356 m/m de longueur, 307 m/m de hauteur et 165 m/m 

de largeur ; la grille est  blanche et comporte 21 barreaux, deux perchoirs complètent 

l’équipement de cette cage qui doit être propre et indemne de toutes marques personnelles. Si 

vous présentez vos oiseaux dans des cages personnelles mettre en fond de cage un bon 

centimètre de graines et rien d’autre. Prévoir également un morceau d’adhésif NOIR pour 

sécuriser la fermeture de la cage. 

Maintenant il ne vous reste plus qu’à attendre … le palmarès et à fêter votre succès !! 

K)-MALADIES ET PARASITES :  

Dans des conditions normales de détention, la POP est peu sensible aux maladies. Toute fois 

un oiseau qui arrive dans l’élevage, surtout s’il vient d’une animalerie doit être mis en 

quarantaine. Côté parasites, si votre installation est bien tenue il n’y aura pas de problème de 

poux, de vers ou de gale du bec ( acariens). Pour lutter contre ces parasites faîtes un 

traitement, deux fois par an avec IVOMEC bovin. Mettre à l’aide d’un coton tige une ½ goutte 

de produit sur la chair de l’oiseau entre les épaules, c’est tout. Vous pouvez compléter avec un 

produit anti poux  dans les nichoirs et box. 

Mâle gris Saddleback Roy APLIN auteur du dessin idéal de la POP 



Les vitamines sont indispensables comme pour tout être vivant, mais attention de ne pas en 

donner de trop grandes quantités, ça ne sert à rien et ça peut être dangereux. Certains 

éleveurs établissent un «  planning » de traitement : lundi, vitamines ; mardi ceci ; mercredi 

cela, etc. pour toute la semaine si bien qu’il n’y a pas un jour où l’eau est pure et sans ajout !! 

à mon avis c’est à proscrire. Pour ma part j’utilise seulement «  Nekton S » dans la pâtée. Une 

ou deux fois par mois je mets du vinaigre de cidre dans l’eau de boisson ( 1 cuiller à soupe 

pour un litre d’eau) ; ça acidifie le proventricule  et ça peut éviter la proventriculite, ou 

«  going light »( l’oiseau se tient en boule, régurgite des aliments et finit par mourir ). Une 

bonne nourriture, bien équilibrée et variée doit suffire pour apporter  à nos oiseaux  les 

vitamines dont ils ont besoin. 

CONCLUSION : 

J’espère que ces  quelques lignes vous donneront envie de débuter un élevage de POP. En plus 

d’être facile à élever ce sont de magnifiques oiseaux de posture qui vous enchanteront 

également par toutes leurs couleurs et combinaisons de couleurs. Les POP ont un standard 

clairement défini et mondialement reconnu. Il existe une entité mondiale pour les POP :  

il s’agit de la WBO ( http://www.world-budgerigar.org/ ). 

Si vous désirez échanger vos idées sur les POP avec des éleveurs connus de France et même 

de  l’ étranger inscrivez-vous gratuitement sur ce forum : 

http://perruches-ondulees.actifforum.com/ 

Si vous voulez en savoir plus, visitez ce site personnel: http://afoperruchesondulees.free.fr/ 

Bonne saison d’élevage et rendez-vous en 2014 dans une ou plusieurs expositions, et pourquoi 

pas à ANGERS pour le BABY-SHOW du 14 juin 2014. 

 

http://www.world-budgerigar.org/
http://perruches-ondulees.actifforum.com/
http://afoperruchesondulees.free.fr/

